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Rosette, pour l’exemple 

La tragique histoire de Rosette 

La jeune Rosette âgée de 16 ans a été empor-
tée dans la tourmente de l’horreur nazie en 
1943, comme bien d’autres. Mais son histoire 
nous touche très particulièrement pour deux 

raisons : 

C’est un officier de police responsable de la 
politique d’asile à Genève, Daniel Odier,  qui 
a pris la décision de la refouler, même s’il 
savait que les Allemands risquaient de l’arrê-
ter et de la déporter. Elle fut effectivement 

arrêtée et ensuite gazée à Auschwitz. 

Motif du renvoi 

Le motif du renvoi est spécifié «outrage aux 
moeurs». En fait une idylle amoureuse lors 

d’une soirée ! 

Elle était une jeune fille seule, mineure, qui 
aurait eu simplement besoin d’un peu d’aide. 
Aujourd’hui, n’y a-t–il pas aussi nombre de 
jeunes requérant–e–s d’asile non accompagné– 
e-s  qui viennent chercher dans notre ville un 
soutien ? N’est-ce pas le moment de nous sou-
venir de ce qui s’est passé, et de ne pas re-

produire des gestes insensés et cruels ? 

Un tragique parcours 

Avec pudeur et émotion, Claude Torracinta 
reconstitue par bribes le parcours de Rosette. 
Il s’appuie aussi sur d’autres témoignages de 
réfugiés qui eux ont trouvé sur leur route des 
personnes secourables pour les sauver. Il a 
retrouvé le frère de Rosette, qui habite au-
jourd’hui en Israël. Cet opuscule de 93 pages, 
dense et précis, doit intéresser tout le 
monde, mais surtout les jeunes générations 

qui vivent dans un autre contexte. 

Rosette pour l’exemple ?  

Oui, mais aussi pour oser, quand il le faut, 
dire non à des décisions dénuées de tout res-

pect de la personne humaine. 

Annette Zimmermann 
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L’auteur : 

Claude Torracinta, fondateur de l’émission 
Temps présent, de tout temps  féru d’histoire, 
a mis son talent de grand journaliste à recher-
cher les traces de l’histoire de Rosette, jeune 
fille disparue dans la tourmente européenne en 

1943. 

Pourquoi cette recherche ? 

En 2002, C. Torracinta réalise un documen-
taire : Mémoires de la Frontière. A cette occa-
sion, il s’intéresse au comportement des gardes
–frontières et des militaires lors de la dernière 
guerre, et découvre les fiches concernant Ro-
sette Wolczak. Il est particulièrement touché 
par celle de son arrestation du 28 septembre 
1943, à Sézenove. En effet, il connaît tous les 
chemins pédestres de ce bourg de la campagne 

genevoise, où il réside depuis longtemps. 

«  Quand je regarde ce paysage si paisible, j’ai 
beaucoup de peine à me représenter le mur de 
barbelés qui séparait les deux pays il y a plus 
de septante ans. Du mal aussi à me dire que 
sur ces chemins où je randonne en toute liber-
té des soldats allemands arrêtaient les gens 
qui fuyaient la barbarie nazie et que ceux qui 
réussissaient à franchir les barbelés au péril de 
leur vie  pouvaient être refoulés au nom de 

directives fédérales rigoureuses. »  


